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	À ceux qui partent trop tôt

	À ceux qui ne restent pas

	À Pascal, Jacky et à ma Micha

	 


Premier Tour

	 


Pendulum

	Comptez les heures malice

	Tournant dans le cadran d’or.

	L’aiguille est là, sur le dix ;

	Mais quoi ! disparue encore

	Au fond du coffre à trésors…

	Me voilà au désespoir :

	Tout se meut sans se mouvoir.

	 

	Que s’évapore et se glisse

	L’œuvre du Rien qui dévore

	Les longs chiffres de l’abysse

	Patinés d’ambre et de mort.

	Oh, la pendule se tord

	Et le matin devient soir :

	Tout se meut sans se mouvoir.

	 

	Sur la pendule, l’Hybris

	Trace route sans effort.

	Le point retient les délices

	Des corps glacés à l’aurore.

	L’heure dans le cadre d’or

	Rit, engloutie par le noir :

	Tout se meut sans se mouvoir.

	 

	Dansez à l’heure des morts,

	Le Premier Tour vous perfore.

	Mon cœur est dans les tiroirs :

	Tout se meut sans se mouvoir.

	 


Au nom de qui

	En vertu de quoi

	Cours-tu ?

	Toi qui ne tolères

	que le vacarme de la mer

	Buissonnante

	Féroce

	Lâche la barre…

	 

	Laisse le vent d’Est

	Te disloquer

	Dans les courants contraires

	Du bain des fous

	Au vacarme de la mer

	Où cours-tu ?

	Pour qui est cette cour

	Buissonnière ?

	 

	Lâche la barre…

	 


Les Déprimes De L’Automne

	 

	I

	 

	Mon cœur se contrefout

	De savoir raisonner

	Mon cœur est un peu fou

	Mon cœur est déréglé

	 

	Il est las des remous

	Il est las d’essayer

	Mon cœur est un peu mou

	Mon cœur est dérangé

	 

	La nuit quand se dénoue

	Le fil de ma pensée

	Mon cœur au coup par coup

	N’est pas loin d’imploser

	 

	Il programme en dessous

	L’inévitable arrêt

	Mon cœur se désavoue

	Quand vous l’interrogez

	 

	Être seul le rend saoul

	On ne l’a pas soigné

	Mon cœur empli de boue

	Ne peut plus fonctionner

	 

	Mon cœur se contrefout

	De savoir raisonner

	Mon cœur est un peu fou

	Mon cœur est déréglé
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